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Saint-Laurent-sur-Sèvre – L’ancienne auberge du Chêne-Vert 
+ Maison-mère des Pères et Frères du Saint-Esprit de 1721 à 1723 

Maison-mère des Filles de la Sagesse de 1723 à nos jours 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
1/Présentation du Chêne-Vert par la municipalité de Saint-Laurent-sur-Sèvre 
 
https://www.saintlaurentsursevre.fr/decouvrir/presentation/patrimoines/patrimoine-historique/le-chene-vert/ 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

Enclos de la communauté des Sœurs de la Sagesse 

 Propriété, jusqu’en 1710, de Jean-Baptiste Bouhet, chevalier, seigneur de La Lardière, 

puis de René Pabeuf, marchand, cette maison est acquise le 7 avril 1721 par Mme de Bouillé, 

aidée financièrement par le marquis de Magnanne. 

Elle est alors composée de six chambres basses et quatre hautes, greniers, granges, es-

curies, caves, celliers, cours, jardins. L’achat est destiné à loger les missionnaires de la Compa-

gnie de Marie, qui s’y installent en juillet 1722. 

L’année suivante, en 1723, le bâtiment est occupé par les Filles de la Sagesse, qui y de-

meurent jusqu’en 1759, avant de s’installer dans des locaux plus vastes. 

Une partie de la maison est destinée au souvenir de la vie de la bienheureuse fondatrice 

de la communauté, Marie-Louise de Jésus (Bernard Raymond et Claude Roy) 
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27 avril 1716 - Testament du Père de Montfort 

 
Maniam Selvan (Inde) 

7 avril 1721 - Auberge du Chêne-Vert 
  

 
Première demeure des Pères et Frères du Saint-

Esprit 
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2/ La famille Pabeuf-Marot est très engagée dans la vie paroissiale de Saint-Laurent-sur-Sèvre 
et de Saint-Malo-du-Bois : René Pabeuf, père et fils, sont considérés comme des sages. 
 
+ Saint-Laurent-sur-Sèvre – 09 septembre 1681, baptême de Jeanne Marot, fille de Pierre Ma-
rot et de Marie Soulard  

 
BMS- Saint-Laurent-sur-Sèvre – 1681 – vue 6/8 

 

+ René Pabeuf, marchand, originaire de Mortagne sur-Sèvre, et Jeanne Marot, de la paroisse de 
Saint-Laurent-sur-Sèvre, vendent l’ancienne auberge du « Chêne-Vert » en 1721,  
 
 

3/ 26 novembre 1719 : René Pabeuf fait partie des paroissiens qui acceptent la fondation 
d’une maison pour les Filles de la Sagesse 
Acceptation par les membres de la « Fabrique » de la paroisse, et de 17 autres habitants les 
plus notables de la paroisse Saint-Laurent-sur-Sèvre, de la fondation de la maison-mère des 
Filles de la Sagesse… Nous y voyons la présence de René Pabeuf, marchand, le futur vendeur 
du « Chêne-Vert », homme de confiance, selon le curé-doyen de la paroisse. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                
 

                              
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

(Extrait de la « Positio » de la béatification de Marie-Louise Trichet » pp. 230-232) 

René Pabeuf 
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4/ 07 avril 1721, acte de vente du Chêne-Vert par René Pabeuf, marchand, et Jeanne Marot, 
à Dame Renée-Françoise le Vacher, veuve de Messire Collasseau, qui, « par donation entre 
vifs pure et irrévocable à la Fabrique dudit Saint-Laurent-sur-Saivre, ladite maison et autres 
domaines par elle cy-dessus acquise, pour y être fait, sous la protection de Mr. L’Illustrissime 
évêque de La Rochelle, un établissement de personnes pieuses et de bonnes mœurs, nom-
més les frères du Saint-Esprit, qui instruiront gratuitement les jeunes enfants, en leur appre-
nant leurs prières et principes de la religion chrétienne, et à lire et à écrire, et qui soulage-
ront autant qu’il sera en leur pouvoir les pauvres malades, en leur administrant leurs bouil-
lons, remèdes et autres commodités, qui leur seront remis par des personnes charitables… »  

 

 Document relevé par le Père Pierre Eijckeler, s.m.m., montfortain, dans « La Société 
des Missionnaires sous René Mulot - 1719-1726 » - 2ème volume – 25 mars 1973 
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Signature de René Pabeuf, témoin d’un mariage à Treize-Vents, le 3 février 1712 
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Madame de Bouillé et le Marquis de Ma-
gnanne qui ont acheté le Chêne-Vert fé-
licitent René Joseau (dessin Rigot) 

Fin 1721 – Après l’achat de la  mai-
son du « Chêne-Vert » du 7 avril 1721,  
René Joseau, encore laïc,  répare et amé-
nage la maison qui va accueillir les Frères 
et les Missionnaires du Saint-Esprit. 

Les Père Mulot, Vatel et d’autres 
prêtres ont repris les missions depuis 
1718 dans les paroisses des diocèses de 
la Rochelle et de Poitiers. Mais leur pied-
à-terre est toujours le presbytère de Saint-
Pompain. 

En octobre 1721, le Pére Le Vallois 
arrivé de Paris s’adjoint aux mission-
naires, mais il réside alors au presbytère 
de Saint-Laurent-sur-Sèvre … Après la 
mission de la Fougereuse, en octobre 
2021, le P. Le Vallois tombe malade et 
est accueilli par le curé du Marillet.. Sr 
Marie-Louise envoie le frère Joseau pour 
le ramener à Saint-Laurent… À partir de 
janvier 1722, le Pére Le Vallois et René 
Joseau s’installent au Chêne-Vert. 

  

  

 
  

 
 
À l’automne 1721, Jacques  

Le Vallois (1680-1749) arrive à 
Saint-Laurent-sur-Sèvre… 

Ce prêtre normand avait été 
formé au Séminaire du Saint-Esprit 
de Paris, et, en 1713, y avait connu 
le Père de Montfort et avait été pro-
fondément marqué par le saint 
missionnaire. 

 Il avait pris la résolution de le 
suivre après son ordination… 
Jacques le Vallois arrive de Paris à 
pied. Il est reçu au presbytère de 
Saint-Laurent sur-Sèvre. Il rend vi-
site à Sr. Marie-Louise Trichet  qui  
pense que ce prêtre serait un ex-
cellent directeur spirituel des  Filles 
de la Sagesse. 

 

+ Dessins de Robert Rigot – 
Vie de Marie-Louise Trichet, 

par Agnès Richomme, - Fleurus - 
1972 
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Après une retraite de huit jours, le Père Mulot est élu supérieur. Les Missionnaires et 
les Frères, dont le frère René Joseau, prononcent leurs vœux, excepté M. Guillemot et le frère 
Mathurin. Le Père Mulot associe Joseau à la communauté, « le fait habiller en noir mais en 
habit court, lui disant que désormais il s’appellerait frère Joseau, et c’est sous cette qualité 
qu’on le reconnaîtra désormais dans tout ce qu’on en dira.  
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Calendrier de l’Almanach Royal 
1722 

  
  
  
  
  
  
  

  
  

  

 
Le lundi 29 juin 1722, lors de la solenni-

té des saints Apôtres Pierre et Paul, a lieu 
la 1ère profession des Pères Mulot, Vatel, Le 
Vallois et du F. René Joseau. 

Après la mission de Jaunay-Clan 
(Vienne) qui marque la fin de la saison des 
Missions, vers le 20 juin 1722, le Père Mu-
lot et les autres missionnaires s’installent à 
Saint-Laurent-sur-Sèvre, dans la maison du 
Chêne-Vert…  
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C’est le premier acte de juridiction que le nouveau supérieur exerça dans sa nouvelle 
communauté… »   (Sr. Florence, op.cit., pp.110-111) 

Le Père Mulot demande au frère Joseau de se préparer à une nouvelle mission : « Comme 
la maison des missionnaires était fondée pour les écoles charitables et le soulagement des 
pauvres malades, Mr Mulot jeta les yeux sur le Frère Joseau pour ces deux objets et lui enjoi-
gnit de se mettre en état de les remplir et d’ouvrir les classes à la Toussaint » (Sr. Florence, 
op.cit., pp. 111-112) 

Toussaint 1722 : grâce à l’aide précieuse de M. Barbarin, chirurgien de Mauléon bien con-
nu à Saint-Laurent, le frère Joseau devient enseignant et infirmier, services qu’il accomplira 
fidèlement pendant 37 ans, jusqu’à sa mort en 1759. Sœur Florence écrit : « Le frère Joseau 
le connaissait et son affabilité lui gagna l’affection de ce bon chirurgien, qui se fit d’autant 
plus de plaisir de lui donner quelques leçons que les dispositions du sujet répondaient facile-
ment à son zèle, et en peu de temps il le mit en état d’enseigner et de médicamenter et de 
rendre aux malades des services essentiels. » (op.cit. pp.111-112). 

M. Barbarin (« Gabriel Boudaud-Barbarin »), chirurgien, est l’un des bienfaiteurs des com-
munautés de Saint-Laurent. Il soigne gratuitement Sœur Marie-Louise et les Filles de la Sa-
gesse. Une de ses filles deviendra Fille de la Sagesse :  Louise-Françoise Barbarin (1729-
1785), sous le nom de Sœur Luce. 

Le Père René Mulot est devenu le Père des Frères du Saint-Esprit comme le lui avait de-
mandé le Père de Montfort dans son testament du 27 avril 1716. 

 
1722 – 1ère Communauté de Pères et Frères du Saint-Esprit – 1ère Communauté des Filles de la Sagesse 

 Le Chêne-Vert        La Maison-Longue  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Église paroissiale - estampe de Saint-Laurent-sur-Sèvre - 1852 
 

 
F. Bernard GUESDON, La Hillière 23 octobre 2024 


